
retoursuruneédition
2023exceptionnelle
L’AMWC, le plusimportant congrès
internationalde l’esthétiquemédicaleet
de la médecineanti-âgequi investit la
capitalemonégasquechaqueannée,a
enregistrédeschiffres departicipation
inédits. Retoursur les tempsforts de
cette 21e édition.
SuzyJourdan

our mémoire, I’AMWC
estun congrès
professionnel créé par

CatherineDecuyper
et Christophe Luino
en 2003. L'ambition ?

Réunir les spécialistesdu monde
entier de la médecineet de la

chirurgie esthétiqueainsi que
de la médecineanti-âge,dans
le but de faireprogresserles
savoirsen organisant le partage
desconnaissances.Ainsi, chaque
annéeplus de 31 000 participants
seréunissentautour d’un même

objectif, atteindre l’excellence

dans leur pratiquepour garantir

la sécuritédespatients et leur
offrir le meilleur destraitements
disponibles. « Chaqueéditionde
I’AMWC estpassionnante,confie le
docteurThierry Besins, directeur
scientifique de I’AMWC. De plus
en plusde participantssontprésents
et l’enthousiasmede se rencontrer,
d’explorer, de partageret d’apprendre
mutuellementest à son comble. »

L'esthétiquededemain
serarégénérative!
« Dansun contexte defort
développementde la médecine

esthétique, la médecine régénérative
commence à prendreune place
importantedans le panorama
médical», explique le docteur Henry
Delmar, chirurgien plasticien.
Concrètement,cela signifie que
desstructures biologiquesseront
de plus enplus utilisées dans
le rajeunissementcutanédans
les prochainesannées.« Deux
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d’entre elles sontparticulièrement
intéressantes: le StromaVascular
Fraction (SVF) et les exosomes, nous

apprend le docteur Delmar.Le SVF

est issu du tissuadipeux.Il contient
des cellulessouchesqui possèdent
despropriétés anti-inflammatoires,
immunomodulatriceset régénératives,

ce qui en fait un excellenttraitement
pour améliorer lesrides et les ridules,
l’élasticité et la fermeté de la peau.
Les exosomes quant à eux,peuvent
aussiêtre utiliséspour améliorer
l’apparenceet la texture de la peau
en augmentant le tauxde collagène

par stimulation fibroblastiques et
en fournissant des nutriments pour
les cellules cutanées», conclut le
chirurgien. Cesoptions ouvrent des

perspectives de traitements anti-âge
plus naturels et pérennes.

La médecineanti-âgeà
l’ère dela génétiquecl
dela mélanoloinique
« Depuis la découvertedu
CRISPRcas9, populairement appelé
“ciseau” à ADN, les progrèsde

la génétiqueont étédeplus en

plus perceptiblesdans la pratique
médicale,déclarele docteur
Claude Dalle, médecinanti-
âge et directeur scientifique de

I’AMWC. Les différentsaspectsde

la génétiquepermettenten effet
unepersonnalisationde la prise
en charge.Ce que l’on appelle la

pharmacogénétique,parexemple,

estun secteurmédicalen pleine
évolution. Il s’agit d’élaborer
desprescriptionsde traitement
individuelles, ultimement
personnalisées,tant au niveaude
la sélectiondes moléculesque de

la posologie,tout en identifiant les

interactions possibles. De soncôté, la
métabolomique,c’est-à-dire l’études
des différents métabolites,endogènes
ou exogènes, issusde l’activité
métabolique,est enfin possible.Cette
nouvelle science va certainement
débouchersur l’optimisation du

style de vie dechacun,dans le but
d’améliorer le métabolismeet par
conséquentl’état de santé», prédit
le médecin.Vivre longtempset en
bonne santéà portée de tous ?

Esthétique el société :

lesenjeux
Chaqueannée,onvoit émerger
denouvelles approcheset le
perfectionnement decertaines
techniques. Mais on prend aussidu
recul. Ainsi, les limites du traitement
avec des produits de comblement
sont aujourd’hui évoqués.Il s’agit
d’une nouvelle façon de repenser

l’esthétiqueavecvigilance, pour

éviter les conséquencesd’une
surconsommationdesprocédures.
C’est toute une approchequi est
aujourd’hui remiseen cause.Mais en

parallèle, la demandechezles jeunes
explose,et lespremières injections

sontréaliséesdeplus enplus tôt. De
plus, l’aspect sociétaldescritères
de beautéprônéssur les réseaux
sociauxs’imposecommeun nouveau

paradigmepour les praticiens.
Comment les médecinsdoivent-

ils réagir faceà desdemandes
qu’ils jugent incompatiblesavec
lesbonnespratiquesmédicales?
Pour le docteurBarbaraLehre,
chirurgienne plasticienne : «Injecter

et opérerselon les standardsde beauté

moderne, plus éloignés de ceque

l’on considèrecomme naturel, n 'est
plus inacceptable.C’estégalement

assurerla sécuritédespatientsen leur
permettantde réaliser leurssouhaits
auprèsdeprofessionnels.»¦

FAKE INJECTORS,
la profession se mobilise
Les procéduresesthétiques réaliséespar desnon-médecinssont en

inquiétante augmentation, les réseaux sociauxservant de plateforme

de recrutement, notamment chez les jeunespatients. Résultat, « on
rencontre de plusen plus descomplications résultant decesgestes
réalisés endehors de toute régie debonne pratique », alerte le docteur
Philippe Kestemont,chirurgien du cou et de la face.Parmanque de

moyens,ces réseaux quasi maffieux nesontpas inquiétés et outre leur

activité illégale, se serventde cespseudo-injectrices, pour recruter des
actes chirurgicaux qui seront réalisésà l'étranger. Sur le terrain, ce sont

donc des médecins et deschirurgiens esthétiques,qui se mobilisent. Par

le biais de groupes Facebook, de communications faites sur les médias
grand public [France2, M6J ils tententde lancer l'alerte en montrant les

complications, quelquefois gravissimes, de cesinjections « sauvages».

Comme l'année
précédente les AMWC

Aesthetic Awards

ont récompensé

les meilleurs cas
cliniques présentés
par des praticiens
internationaux dans
12 catégories,

les meilleurs
cas cliniques
en médecine
intégrative et les

meilleurs produits de
l’industrie. Parmi les

1000 candidatures
déposéesvenues
de 60 pays, il a fallu
trancher entre les
100 finalistes
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